Chapitre n°1 : RECITS BREFS













Classe : 5ème
	Objectif général
	Objectifs secondaires
	Pré requis
	Durée

	Distinguer différentes formes de narration.
	· Revoir les caractéristiques du discours narratif : le récit.

· Découvrir récit à chute et à morale, nouvelle et fait divers.

· Ecrire des récits brefs.
	
	6 heures 30 de chapitre
+ 7 heures 30 de langue

+ 4 heures d’intégration

= 18 heures


	Compétences du Socle commun évaluées
	
	

	E1 : Reproduire un document sans erreur et avec une présentation adaptée.
	Un texte d’exercice
	Un deuxième texte d’exercice

	E3 : Rédiger un texte bref, cohérent et ponctué, en réponse à une question ou à partir de consignes données, notamment narratif et/ou descriptif.
	Ecrire un récit bref
	

	E4 : Utiliser ses connaissances sur la langue, savoir faire appel à des outils variés pour améliorer son texte. Ecrire et réécrire un brouillon.
	· Corriger avec méthode l’orthographe de ses textes
· Ecrire et réécrire le brouillon d’un récit bref
	

	I2 : Savoir travailler en équipe à la réalisation d’une recherche et d’une production collective.
	Ecrire un récit policier en équipe et intégrer ce récit à un recueil collectif
	

	I3 : Manifester curiosité, créativité, motivation, à travers des activités.
	
	

	I4 : Savoir prendre des initiatives et des décisions.
	
	


	Séance
Leçon de langue
	Objectif
	Dominante
	Support(s)
Manuel de référence : Fleurs d’encre, Hachette éducation, 2005
en bleu = à distribuer
	Activité(s)

en bleu = à distribuer
en rouge = évaluation
	Trace écrite

en rouge = par cœur
	Travail à la maison

en rouge = évaluation
en bleu = à distribuer

	1
1h
	Revoir les caractéristiques du récit
	Lecture de texte
	« Cœur de Lion », dans La Petite Bête de Robert Boudet (p.14-15)
	« Pour entrer dans la séquence » à l’oral.

Lecture à voix haute du texte.

Questions 1 à 4 à l’oral.

Questions 5, 7 à 10 directement sur le classeur [20 min].

Mise en commun :

5. a. orgueilleux, prétentieux, insolent, impudent, suffisant
b. C’est un défaut.


	Les principales étapes du récit :
l.1 à 9 : Situation initiale
l.10 à 15 : Elément perturbateur
l.15 à 19 : Péripéties
l. 20 à 29 : Elément de résolution
l.30 à 34 : Situation finale
Le récit de chaque péripétie commence par « Un jour » (l.10) et « Une autre fois » (l.20)

Dans un récit au passé :
Situation initiale à l’imparfait
Péripéties au passé simple
Le narrateur s’exprime dans la dernière phrase au présent de vérité générale : il ne raconte plus mais donne son avis à travers la chute de l’histoire qui est aussi sa moralité.
La chute d’un récit est sa fin, souvent surprenante.

***

Ce texte pourrait se rattacher aux genres littéraires du conte et de la fable :

-texte court,

-principalement narratif,

-mettant en scène des animaux qui parlent (merveilleux),

-avec une moralité.

L’auteur est la personne réelle qui écrit l’histoire.

Le narrateur est la personne fictive qui raconte l’histoire. Il peut en faire partie (1ère personne) ou non (3ème personne).

Le personnage est la personne fictive qui vit l’histoire.

Dans cette nouvelle, l’auteur crée le plaisir du lecteur avec un récit bref, un héros et une chute surprenante, humoristique.
	Pour la séance suivante : Questions du « Faisons le point » p.15 + Quelles différences faites-vous entre l’auteur, le narrateur et le personnage ? au crayon, directement sur le classeur.
Pour la veille des vacances de la Toussaint : Lecture personnelle, au choix dans la liste proposée.
Consignes : Fiche « Je commence mon carnet de lectures personnelles »

	2

2h
	Découvrir les caractéristiques d’une nouvelle
	Lecture de texte
	« C’est tous les jours Noël », dans Une journée d’été de Didier Daeninckx (p.16 à 21)
	« Que sais-je ? » n°1 : toutes les caractéristiques d’une nouvelle que vous pouvez trouver, sans regarder le manuel.
1. Le début d’une nouvelle

Lecture à plusieurs voix de l’extrait 1 (p.16-17).

Questions 1 à 3a et 5b à 7b p.17 directement sur le classeur [30 min].

Mise en commun.
***

2. Lieux, personnages et rythme du récit dans une nouvelle

Lecture à plusieurs voix de l’extrait 2 (p.18-19).

Questions 1, 2, 3b, 4, 6 et 11a p.19 + niveau de langue utilisé (surtout dans le 2e paragraphe) à l’oral.

« Faisons le point » directement sur le classeur [10 min].

Mise en commun.
	Les réponses aux questions, corrigées sous forme de prise de notes
	Pour la fois suivante : Questions 1, 2, 3a, 4, 5, 9, 11 et 12 p.21, directement sur le classeur.

	Leçon n°1

1h
	Phrase et propositions
	Langue
	« C’est tous les jours Noël », dans Une journée d’été de Didier Daeninckx (p.16 à 21)
	Etape 1 : Observer pour comprendre

Combien de phrases le deuxième paragraphe de l’extrait 2 (p.18) comporte-t-il ? Combien de verbes conjugués la première phrase comporte-t-elle ? Cherchez dans l’extrait 1 (p.16) une phrase qui ne comporte aucun verbe conjugué.

Etape 2 : Retenir la leçon

p.290, à recopier jusqu’à la définition d’une phrase complexe comprise.

Etape 3 :

Exercices 1, 2, 4 et 6 (sans recopier) p.291.
	Une phrase commence par une majuscule et se termine par un signe fort de ponctuation ( . ? ! ).
Les phrases verbales s’organisent autour d’un verbe. Elles sont les plus nombreuses.
Les phrases non verbales ne sont pas bâties autour d’un verbe. Ce sont des phrases nominales, des interjections ou des adverbes.

Une phrase peut comprendre une ou plusieurs propositions.

Une proposition est un groupe de mots comprenant en général un sujet, un verbe et souvent un (des) complément(s).

Exemple : [Le détective a trouvé le coupable] [car il est très intelligent.]

(2 verbes conjugués -> 2 propositions)

Une phrase simple est constituée d’une seule proposition appelée alors proposition indépendante.

Exemple 1 : Le journaliste raconte un fait divers. (phrase verbale)

Exemple 2 : Enigmatique vol de perles. (phrase nominale)

Une phrase complexe est composée de plusieurs propositions.
	Pour la séance suivante : Leçon p.290 du manuel à recopier sans erreur, jusqu’à la définition de la phrase complexe comprise. Ne notez les exemples que lorsque vous pensez en avoir besoin.

	Leçon n°2

2h
	La phrase complexe
	Langue
	« C’est tous les jours Noël », dans Une journée d’été de Didier Daeninckx (p.16 à 21)
	Etape 1 :

Comment les propositions des phrases des deuxième et troisième paragraphes de l’extrait 2 (p.18-19) sont-elles reliées ? Cet enchaînement de phrases donne-t-il l’impression de rapidité ou de durée ?

Etape 2 :

Leçon à copier.

Etape 3 :

Exercices 5, 7, 8 et 9 p.291.
	Une phrase complexe est composée de plusieurs propositions. Il existe trois façons de relier ces propositions entre elles :

-la juxtaposition : les propositions sont reliées par un signe faible de ponctuation ( , ; : ) ;

Exemple : [Les journalistes s’activent] : [on vient d’arrêter un voleur.]
-la coordination : les propositions sont reliées par une conjonction de coordination (mais ou et donc or ni car qui servent donc à coordonner, à relier 2 mots, groupes de mots ou encore propositions) ou un adverbe de liaison (puis, cependant, alors…) ;

Exemple : [Il achète son journal] et [le lit avec attention] puis [le range.]
-la subordination : une proposition subordonnée (introduite par un mot subordonnant comme que) dépend d’une proposition principale.

Exemple : [Le directeur exige]

(proposition principale)

[que le journaliste rédige son article.]

(proposition subordonnée)
	

	2

1h10
	Découvrir les caractéristiques d’une nouvelle
	Lecture de texte
	
	3. Le genre littéraire de la nouvelle

Lecture à plusieurs voix de l’extrait 3 (p.20-21).

Vérification et mise en commun des questions.

« Faisons le point » directement sur le classeur [10 min].

Mise en commun.

« Que sais-je ? » n°2 : le maximum d’informations sur la nouvelle.

Mise en commun.

***

« Que sais-je ? » n°3 : 10 informations vraies sur la nouvelle.
	Leçon, à trous :
La nouvelle est un (1) récit bref, d’une page jusqu’à une centaine de pages environ. Comme le conte ou le roman, c’est un (2) texte narratif.

Le (3) genre littéraire de la nouvelle s’impose au (4) XIXème siècle, en lien avec l’apparition de la (5) presse : à l’origine, ces récits brefs étaient généralement publiés dans les (5) journaux.

(6) Il existe différentes sortes de nouvelles : nouvelles réalistes, fantastiques, policières, et, plus récemment, de science fiction.

Dans une nouvelle, il s’agit de dire l’ (7) essentiel. Par conséquent, les personnages et les lieux sont peu nombreux et peu ou (7) pas décrits Les dialogues sont brefs. Les étapes du récit s’enchaînent rapidement : en général, un moment de la vie du personnage. Le (8) dénouement est très rapide. Il peut comporter une (9) surprise, appelée (10) effet de chute.

(10 informations)
	Pour la fois suivante : Lire la leçon « Faire le point » p.23 sur la nouvelle, compléter la trace écrite et l’apprendre.
Pour la séance suivante : « Avant de lire le texte » p.34 au brouillon.

	3

20min
	Définir le fait divers
	Lecture de textes et de documents
	p.34-35 :

-3 Nouvelles en trois lignes de Félix Fénéon

-Définition des « faits divers » dans Le Petit Robert électronique
-Définition d’un fait divers par le CLEMI

-Extrait de Pourquoi les faits divers fascinent sur le site de France 5
	Lecture silencieuse des documents.

Questions 1 à 4, 6, 7b, 8, 10 p.39 à l’écrit [15min].

Mise en commun.
	Le fait divers est une rubrique des médias qui relate des événements plus ou moins importants de façon à les rendre attrayant pour les lecteurs.
	Pour la fois suivante : Finir les questions p.39.

	4

30min
	Découvrir une enquête dans une nouvelle policière
	Lecture de texte
	Extrait du Vol de bijoux à l’hôtel Métropole d’Agatha Christie (p.44-45)
	Lecture à plusieurs voix du texte.

Question 1 p.45 à l’oral.

Questions 2, 3, 11 et 12 à l’écrit [15min].
« Faisons le point » à l’oral.
	Une nouvelle policière peut se baser sur un fait divers, comme un vol de bijoux, ou encore sur un crime pour développer une enquête.
Dans ce texte, le lecteur est informé des éléments de l’énigme et de l’enquête par les passages de dialogue (interrogatoire de la victime).
	

	Leçon n°3

1h30
	Types et formes de phrases
	Langue
	Extrait du Vol de bijoux à l’hôtel Métropole d’Agatha Christie (p.44-45)
	Etape 1 :

Questions 8 et 10.c. p.45 à l’écrit.
Etape 2 :
Revoir les types et formes de phrases (p.294) avec :

-Les mots exprimant l’interrogation (p.294)

-Les formes affirmative et négative (avec les mots exprimant la négation) (p.298)

Etape 3 :

Exercices 1, 5 et 6 p.295.

Exercices 1 p.242 et 1 p.243 des couleurs du Français, Hachette, 2010
	Leçon à trous :
1. Les quatre types de phrases
-la phrase déclarative ;
-la phrase interrogative ;

-la phrase injonctive ;

-la phrase exclamative se combine avec l’un des trois types de phrases précédents.

2. La phrase interrogative pose une question qui appelle une réponse. Elle se termine par un point d’interrogation.

L’interrogation totale porte sur l’ensemble de la phrase. On y répond par « oui », « non » ou « si ».

Exemple : Aimez-vous ce livre ?

L’interrogation partielle porte sur une partie de la phrase. On y répond par un groupe de mots au minimum. Elle est introduite par un mot interrogatif.

Exemple : Pourquoi n’aimez-vous pas ce livre ?
Les mots interrogatifs peuvent être :

-des pronoms : qui, que, quoi, lequel, duquel…
-des déterminants : quel, quels, quelle, quelles

-des adverbes : comment, où, quand, pourquoi…

***

3. Les formes de phrases

Une phrase est soit à la forme affirmative, soit à la forme négative. Ces deux formes s’appliquent aux quatre types de phrases.
Exemples : partie 1. de la leçon p.298.
4. Les différentes sortes de négation

On utilise en général deux adverbes exprimant la négation. Ces deux éléments encadrent le verbe.

Exemple : Je ne vais pas au cinéma.

La négation totale porte sur l’ensemble de la phrase.
Exemple : Je ne suis pas un gentilhomme.

La négation partielle porte sur une partie de la phrase.

Exemple : Aucun homme n’est aussi ridicule que M. Jourdain.
	

	Leçon n°4

1h
	Les paroles rapportées de façon directe
	Langue
	Extrait du Vol de bijoux à l’hôtel Métropole d’Agatha Christie (p.44-45)
	Etape 1 :

Questions 9 et 10.a. et b. p.45 à l’écrit.
Etape 2 :

Leçon à compléter grâce à la p.348.
Etape 3 :

Exercices 1, 6 et 7 p.349.
	Leçon à trous :
Les paroles rapportées sont les différentes façons de reproduire les paroles d’une personne réelle dans une conversation ou d’un personnage dans un récit.

Le style ou discours direct reproduit exactement les propos, tels qu’ils ont été prononcés, comme si le locuteur s’exprimait au moment présent, devant le lecteur.

1. Les verbes introducteurs de paroles
Des verbes (dire, affirmer, ajouter, demander, répondre…) introduisent les paroles rapportées.
Le verbe introducteur se place :

-avant les paroles (sujet + verbe + deux points) ;

-au milieu des paroles (virgule + verbe + sujet inversé + virgule) ;

-après les paroles (verbe sans majuscule + sujet inversé).
Au milieu et après les paroles, la proposition contenant le verbe de parole est appelée proposition incise.
2. La ponctuation et la présentation
Dans vos rédactions, les guillemets doivent encadrer les paroles rapportées directement. Dans un récit dactylographié, ils ne sont pas souvent mis.
Dans un dialogue inséré dans un récit, les guillemets encadrent l’ensemble de l’échange et non pas chaque réplique. Un retrait de la ligne et un tiret signalent chaque changement d’interlocuteur. Il est donc inutile d’en mettre si une seule personne parle ; ce n’est alors pas un dialogue.
	Pour la séance (n°3 et 4) : Mémorisation et Application de grammaire : Types et formes de phrases – Le discours direct

	5

1h30
	Ecrire un récit bref
	Lecture de textes

Ecriture
	-Extrait des Aventures de Lenoir et Blanc de Jürg Obrist (p.54)

-Extrait de la bande dessinée Momie en folie, « Adèle Blanc-Sec » de Tardi (p.55)

-« Histoire policière », dans les Histoires pressées de Bernard Friot (p.55)
	Lecture silencieuse des textes.

A quel(s) genre(s) appartiennent-ils ? Justifiez votre réponse [10 min].

Lecture à plusieurs voix des textes et mise en commun des genres : distinction des genres littéraires et non littéraires.

En binômes, sujet d’écriture 3 p.50, brouillon à rendre à la fin de l’heure.
***

Lecture à voix haute de la leçon « Faisons le point » p.47 sur les récits de faits divers.

Individuellement, chacun réécrit son récit  bref à l’aide des indications du professeur.

Lecture à voix haute des récits des volontaires.
	Les brouillons et textes des élèves
	

	(n°3 et 4)

30min
	Mémorisation et Application de grammaire
	Langue
	
	-Types et formes de phrases

- Le discours direct
	
	

	1h30
	Corriger avec méthode l’orthographe de ses textes
	Langue
	-Les textes des élèves

-Fiche « Améliorer son orthographe »
	1. Repérer des erreurs orthographiques à partir de « morceaux choisis » et proposer une typologie d’erreurs.

2. Classer ses propres erreurs selon la typologie en les numérotant.

3. Corriger chaque type d’erreur selon une méthode et avec des outils si nécessaires (dictionnaire, Bescherelle, manuel…).
	La correction orthographique méthodique des textes des élèves
	

	6

4h
	Ecrire un recueil de nouvelles policières
	Ecriture
	-Fiche méthode « Ecrire une nouvelle policière »
	En interdisciplinarité ?
En groupes de trois à quatre
	Les brouillons et les textes des élèves
	


